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Introduction

Monseigneur, Mesdames, Messieurs, 
Chers amis anciens et nouveaux, Bienvenus,
Nous vous remercions de continuer à suivre notre Groupe de réflexion dans ce nouveau Cycle de conférences qui fait suite aux deux précédents qui ont traité en 2012 le thème des différences entre Neutralité et pluralisme  et la dernière année Le péril dans lequel se trouvent actuellement les droits de l’homme.
Cette année, notre objectif est d’approfondir ce qu’est l’HUMANISME CHRETIEN et ses répercussions dans la vie sociale et politique, mais avant tout dans le monde du travail.

En d’autres termes, nous voulons venir à la rencontre du trouble actuel de notre société occidentale qui est confrontée à une vision déshumanisante des rapports sociaux, ce qui est rien d’autre que le manque de respect pour l’autre : aussi bien dans les rapports humains dans le monde du travail que dans les rapports humains entre élèves dans les écoles et même dans les rapports familiaux.

Un essai de réponse à ce trouble culturel de notre société est le thème de fond de notre nouveau Cycle. Nous l’avons intitulé :

HUMANISME CHRETIEN, TRAVAIL ET SOCIÉTÉ

Nous pensons que notre société a besoin d’un nouvel humanisme qui ne soit pas athée, c’est-à-dire qu’elle a besoin d’une culture qui met au centre l’homme en tant que fils de Dieu. 

En effet, la fraternité entre les hommes est vide de sens sans la reconnaissance d’une paternité commune, la paternité de Dieu :
La liberté et l’égalité sans la fraternité sont vides de sens : 
la liberté devient individualisme libertaire et l’égalité devient égalitarisme ;
liberté et égalité deviennent des absolus ou libertaires ou égalitaires.
Nous désirons mener notre réflexion sur les chemins d’un concept d’humanisme dans le cadre de l’anthropologie chrétienne, qui met au centre de toute activité humaine le service à la personne et à sa dignité. 

Notamment, nous cherchons à mettre en évidence les mécanismes pervers de la vie économique qui empêchent un développement intégral de la personne et de la société. 

Nous nous inspirons de l’Humanisme chrétien de Jacques Maritain, et en général au personnalisme chrétien qui vise le développement intégral de l’être humain.

En 1979, le pape Jean-Paul II, lors son premier voyage international, au Mexique, déjà parlait à la conférence de l’épiscopat latino-américain à Puebla définissant l’humanisme athée comme le drame de l’homme amputé d’une dimension constitutive de son être propre. 

Et la même la Conférence de Puebla disait dans sa Déclaration finale (n. 448) : C’est un humanisme chrétien qui tient essentiellement à la dignité de chacun en tant que fils de Dieu, qui instaure une fraternité fondamentale, qui append à trouver la nature et à comprendre le travail et qui fournit des raisons de se réjouir, de se détendre, même si la vie est par ailleurs, très dure. 

Certainement, il y a partis politiques qui s’inscrivent dans le même sillage de l’Humanisme chrétien : Nous le saluons, mais nous ne nous inspirons pas à un parti politique. Par contre, nous aimerions bien influencer les partis politiques.

Pour discuter cette problématique, nous avons invités des personnalités qui puissent être des témoins de l’engagement social des chrétiens en commençant par la conférence d’aujourd’hui avec Mgr Delville.

Ensuite, nous espérons d’avoir à cette table un dirigeant de société multinationale, trois personnalités politiques et un professeur universitaire. Nous vous informerons des dates des prochaines réunions tout en vous annonçant que la conférence suivante sera en fin janvier.
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La conférence d’aujourd’hui porte sur l’engagement social des chrétiens et notamment des chrétiens à Liège, qui n’est pas d’aujourd’hui.

C’est pour ça que le coup d’envoi de cette réflexion sur l’Humanisme chrétien nous est donné ce soir par la conférence par Mgr DELVILLE, nouvel évêque de Liège, auquel nous sommes fortement reconnaissants.

Il nous parlera de :

L’humanisme dans L’engagement social de l’Eglise hier et aujourd’hui.

Monseigneur Jean-Pierre Delville est bien connu par son engagement universitaire et pour l’aide aux plus démunis notamment dans le cadre de la Communauté de Saint Egidio.

Professeur ordinaire à la Faculté de théologie de l'UCL, jusqu’à sa nomination d’évêque, il a enseigné l’histoire du christianisme moderne et contemporain. 

Président de l’Institut de recherche Religions, spiritualités, cultures, Sociétés (RSCS) de la Faculté de théologie 

Ses domaines de recherche sont l’histoire de l’exégèse aux 15e et 16e siècles, et l’histoire du Christianisme en Belgique, en particulier le christianisme social (19e et 20e siècles) ainsi que et l’histoire du dialogue interreligieux. 

Pendant 15 ans, il a assuré également un cours de questions de sciences religieuses (Lectures bibliques) à destination des étudiants de la Faculté ESPO. Il dirige la Revue d’histoire ecclésiastique.
À Louvain-la-Neuve, il a été président du Collège Saint Paul, maison d’accueil pour prêtres étudiants.

Enfin, il est un fin mélomane qui a suivi une formation musicale au Conservatoire de Liège où il obtient le Prix d'orgue.
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